
LE PRIX MOURANT

Dfans lat déposition par l'électricité. il
faiut qu 'il e0~istu' tin che'm in sans obst au' us
t titr r 'an utodei Et 'Iobujet, pou r l e voy agE
(lu's lits dissociés des sels en solutioni.
Si un pllE artile q tu'l on iqueu est c'aché o''<u
à I '('u'art . aucu d'iiuépôt n 'a Ilieu et lu's p a r
tie tE'tu l us élouignéesu des, anîodes ont le
p luIs fîtI lulu' recuouviremntunt. I'n ottrue. Il
faut b ide'n comp11rendr u'ei' les anodelu s ne
son t I111 s ' -n t I è r 'tt ii t n t III iii <iN éus e't
El u utle du- leurs partieus u'st pu'ruu att tondi

<lu' lait ci VE't qlue, 'omme<ti rés idu .ce't teu
partiu' aussi nu' pueut lias ê'tre u'niilov (e
jili-Elt pitloint final.

Il e'st à iE'Inu' né(cessaire' dlu' fire re'iir-
qEj l r l 'énorm un i ' (<'ttlu' en Il attt ité dle
zi u EttlEr (E ru'liatl u'iiiu'nit au purocédé
ài t iatud. I .ie artileus gailvan isés ài 'hattd
ount. e'n géné<ral. uîu'ne u'iieoîliu' métalîl-
fini' beatu'co up pulus éplaisse u'l tn'e'st nté
cu'ssa iru'. Itance' quv Ea p i l iuart d'etre e'utx
îuu' îuu'uvu'tt pIas A'iru' esu 'vés <'onvountillu'
men'tt, 'oriiitEE' Lu' fil mtétallique ou lu' t'ur
vu rubatn. IDants lu' procé'dé à si(,. louît lu'
zxl stu's u'onîsuinié u't I '('iual ssur dui d'-
1'(t u'st r<'gléu' tout aussi facemenuuît qui
E'.nts lu' purucédé élecutriue.u Dans lu' puro-
E éulé à u'hai ud. tit fort îuouru'en tagu' île z incE

est unveurti Ie't sceuius et biu'n qu 'oni e't
r'cttu('re' iu'e granudi, iarîlu', lat îuurtu' ne'tte
fig itru' pu ur titi tu lffru' assez fort udants lu'

lix del ru'viu'nt.

Epargne de la main-d'oeuvre.

La gr .aIvaitsatioul i àS' ('St v'olumte la
i vi'tt 'Et ceula qlîu'eli ' ti deu'ndue

up11ttif' ilé'titu' qutititte ulu' ttaiti-uI(i'<utru

,i-e.t'ltîî't(s p'laces souts <ue sîtrîu'llati
Eu' utu'tut U n e' înidru' c'ontnatt
iuttE' tîu puluisiurs toutnn's d'artileus peut
(tru'aano îuuu tti ài luti itéte puendant utte

liii fîtiru' fainu' tin lotir dlu Itmjus à autre,;
danits ittu'nviliu'. otn lurpanu" titi attIrv (-.
litnu'., tMidis que le' premier est refroidi.
I)us c'lotisn dispuosée's d'unu' tian ière'
convuriablu' îuurniuuttrot de galvanise'r à
ser plusieurs caté'gorie's de puetits anti-
<'les dans iti seul cylindre, sans les tié-
laînger.

La galvanisation à chaud demiande une
âtttuntlon constante et une manipuîlation
(titi petit rarement t'tre exécutée puar titi
hîommîîe seul, niême avec l'aide de trolleys
atriens et d'accessoires similaires. C'e
n'est pas tin procédé mécanique, ni au-.
toinatîqîte. mais c'est tin procédé manuel
e't qui exige un travail pénible et la ré.
gularité de la tenmpérature, ainsi <tue lr.-
méthodes d'inmmîersion demandent l'at-
tention d'un galvanisateur expéritmenté.
f'omme un homme éminent dans' l'art de
la galvanisation à chaud l'a écrit: "'Vne
habileté considérable est exigée pour
produire un ouvrage en métal et pour le
refroidir de telle sorte que sa surface soit
unie, exempte d'éraflures et pour qu'elle

nue présente pas des amas de métal."
Dans le pirocédé électrique, un seul boni-

nie, ayant quelque connaissance de l'élec-
tIcité et de toutes les frasques des élec-
trolytes, est nécessaire. Dans la déposi-
tion du métal par l'électricité, des formes
Irrégulières, à l'exception des articles.
très pietits, exigent des anodes d'une for-
tutu régulière, mais dans la galvanisation
à sec, la poussière de zinc, dont chaque
puarticule lpeut être considérée comme une
anode minuscule, est employée telle
qîu'lle vient de la raffinerie, pour les ar-
ticles d'une fornme ou d'une dimension
uquelconques.

En conmbinant les avantages des deux
puroc'édés, la galvanisation à sec permet
ài un muanuîfacturier de galvaniser, au
moynt <l'un seul établissement, des arti-
('lu's qui ont été Jusqu'ici répartis entre
les deux ptroc'édés, les petits articles
.iant été' galvanisés à l'électricité et les
gros articles qui ont été galvanisés à
uchauid. Il faut ntoins de soin dans le net-
loyage dos articles qui doivent être gai'
%aniisés à sec, et l'huile ou la graisse, loig'
(le former un obstacle, aident au procé-
dlé, lparce que les hydro-carbones volatils
u'oîttnlhîent à em pêcher l'oxydation de
la ptoudre de zinc. L'addition de graisse
ou <lu' vaseline a été reconnue comme pro-
u-tiranît quelque avantage, dans nombre
uie vas. De pîluts, les articles peuvent
étre unis à l'état humide dans les cylin-

rh-~,-u'iprlsarrivent de la cuve de la-
vage. Le travail qui consiste à refaire
ie filetage est éliminé. Des boulons, des
vis et des écrous peuvent être mis dans
lu- c ' lindre, tels qu'ils arrivent des ma-
c'lines, couverts d'huile.

Ave<' une puetite Installation, on peut
t'xéctitpr le purocédé d'une manière ln-
terotittente. Le bas prix de l'installation
juîstifiu' unt nanufacturier de faire fonc-
tiunlner tin cylindre puendant deux ou trois
jours plar semaine, au lieu d'envoyer son
outvrage en dehors, ce qui lui épargne
ainsi du temps. des frais de transport et
les purofits que font les marchands de
gros. La tempîérature exigée est très
buassue. il faut très peu de temps pour
tmettre en marche le four et là où on em-
puloie le gaz, cet élément de temps peut
être pîresque mis de côté. Cette basse
tentpératurne suggère aussi l'usage des
gaz de dégagement des fours de recuite
uvt autres et, dans nombre de cas, on
trouvera économique de placer la produc-
tion de toute une Journée dans la cornue
u't de l'y* laisser pendant la nuit, le gar-
<liun (le nuit surveillant le pyromètre.
Il n'y a aucun travail pour écumer, Il n'y
a lias (le récipient à gratter à des mo-
inents où' on ne s'y attend pas, pas de
four à détruire et à reconstruire à de fré-
qutents Intervalles,

Economie de combustible et de pouvoir
moteur.

Le fait lf% ilus clair au sujet de la gaI-
%anisation à chaud, c'est son efficacité
thermale. L'appareil doit fonctionner

Jour et nuit, qu'il soit en utii, ff

et même durant sa mise u'n * .

iulus grande partie de la
puerdue par radiation et par..
amener les artlcie à la tu,

bain. D'un autre côtr"a t",:
est raremnt de quelque liîuuîr
dis que dans le procédé u"l.
lR quantité de courant consoill, i ci
sidérable ou bien il se fortîî'.'
destiné à quelque chose' du 1 ,
!Impie exhibition et (lui îlitî
pIètement négligé. Cela u"si

ap>précié parce que Vl'('iririi. i..
contre pas d'obstacles <laits -

Le coOt de la galvanisaloti i .

de feuilles nmétalliques itluuu- 1-d
bitif, à cause du courant cott-ii.îîî .o i.

la galvanisation à sec, la uItl- r...'
basse et est conservée puar titi r..%. i-i i,-

de matériel réfractaire: lu', i t,; - -l
galvaniser n'ont pas à atte-inir.l- .,i i-
rature de la poussière de zii i' i.;
reil est toujours purêt ài funuu -t-ii-
bref délai. On n'a tias à tain" ý! tr'i

temtpérature suivant lesuifuî-t
mensions et classes d'artiu'lu's ., t

ser et, comme Je l'ai sîigg('ru h -,

<'échappement peuvent être îî!îh- - lt
toutes les circonstances.

Autres facteurs d'économie

Avec le nouveau procéde. ti i:,.

moins d'acides que dans le lirs --- 1 .

trolytique. parce que len'tiu:
lias besoin d'être aussi contîlu'i I..

lueur fait son Chemin sous du" pal

de pîoussière et il ne put ta -

de place laissée à nu. Auîcunî
d'aucune sorte n'est nécessaîr-

dans la galvanlisation' à chaud --t -U T..

besoin d'acheter aucun alular-,il
que d'un prix relativementél'

Il n'y a aucun dangerd'xlu-T
(le rupture de ièces fnîe.fII.T
dles en fer tordus à remplacer i 1i
pe de la plus fine lamne d'aciu'r o'f-
sorts d'acier n'est aucuneolni r

magée par la basse temluéralil'

ployée. Cela peut paraître C.:ur;

ptremier abord et ne sera luas

ment évident Jusqu'à ce que I
chions quelque chose de idîts l

des températures existantes et d
tions qui ont lieu dans la rornu'

Diverses applications de la galvaeîs.V 't

à sec.

La galvanisation à sec ne' suri
boucher une fissutre et elle n<i.!:

comme une soudure. C'est soui'>

convénient, mais elle a une gn;u<î'l-

riété de nouvelles applications il';
pensent cet Inconvénient. Lesý 9l'.
moustiquaires peuvent être gal,'
et les pièces qui travaillent. dat-
instruments agricoles, telles <1<1'

dents des faucheuses et des lier,;'--

vent recevoir une protection adéujill


